
   La mer est très présente en Vendée. Actuelle-
ment elle la borde sur plus de 200 km. Au Qua-
ternaire récent (Holocène), l'océan pénétrait plus 
profondément dans les terres. Au cours de sa re-
montée, la mer a comblé ces espaces entraînant 
la formation de plusieurs grands marais au sol 
d'origine marine (le bri) : les marais vendéens de 
Bouin, de Beauvoir-sur-Mer et de Monts, le ma-
rais d'Olonne et le nord du Marais poitevin, pour 
ne citer que les plus importants. À eux tous, ils 
s'étendent sur une surface d'environ 740 km2, soit 
plus de 10 % de la surface du département. On 
pourrait aussi ajouter les terrains plus anciens 
d'origine marine : la mer est bien présente en 
Vendée. 
 
   Edmond Bocquier, on l'a vu précédemment, 
s'est intéressé à la géologie et à l'archéologie, no-
tamment sur le littoral. Pour bien comprendre ces 
événements et ces objets anciens, il est indispen-
sable aussi d'observer le fonctionnement de la 
mer actuelle et la vie de ses habitants. Cette dé-
marche naturaliste d'Edmond Bocquier est celle 
des plus compétents géologues et archéologues 
de nos littoraux : étudier la mer actuelle pour 
mieux appréhender l'Ancien. 
   La liste des ouvrages de la bibliothèque d'Ed-
mond Bocquier montre bien sa recherche de do-
cumentation sur la mer. Je retiendrai trois savants 
auxquels il se reporte : tout d'abord Édouard Le 
Danois qui publie en 1939 L'Atlantique Histoire 
et vie d'un océan, ensuite Émile Moreau qui fait 
paraître en 1892 un Manuel d'Ichthyologie fran-
çaise et enfin Rémy Perrier qui publie en 1930 
dans la Faune de France illustrée le fascicule 9 

Mollusques. 
   Édouard Le Danois, directeur de l'Office des 
pêches maritimes (actuel IFREMER), a les 
moyens d'étudier, avec ses collègues, l'hydrolo-
gie, les poissons et la faune benthique du Nord 
de l'océan Atlantique. Il confirme, avec d'autres 
chercheurs étrangers, l'existence de ce qu'il ap-
pelle la "transgression" et la "régression" des 
masses d'eau de surface en Atlantique nord 
(fig. 1).  
 Cette avancée de masses d'eau chaude vers le 
nord est causée par les grands courants océani-
ques dont celui du Gulf Stream alors aussi appelé 
courant de Floride (fig. 2). En effet, contraire-
ment à une croyance trop répandue, le courant du 
Gulf Stream n'arrive pas sur nos côtes. Par 
contre, en été, des masses d'eau chaude s'éten-
dent (transgressent) jusqu'au nord de la Norvège. 
Puis, elles se rétractent (régression) jusqu'au lar-
ge de l'Espagne. 
 Ces masses d'eau sont alors suivies par deux 
populations de Thon blanc, dont la plus côtière a 
aujourd'hui disparu suite à la surpêche. La popu-
lation encore existante remonte des Açores jus-
qu'au sud de l'Irlande pour retourner ensuite vers 
les tropiques en passant au large de l'Amérique 
du Nord. Sur la côte vendéenne ces masses d'eau 
apportent en été des poissons d'eau chaude et des 
larves d'organismes méridionaux qui pourront 
s'implanter. Il y arrive aussi, poussés par les 
vents, des animaux flottants comme les vélelles 
Velella velella Linné 1758, les physalies Physa-
lia physalis Linné 1758, ou les anatifes Lepas 
fascicularis Ellis & Solander 1786. Le réchauffe-
ment climatique favorise certaines espèces, d'au-
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tres d'origine septentrionale disparaissent. Dans 
cet historique des faunes vendéennes, les obser-
vations du naturaliste Edmond Bocquier ont tou-
te leur place et permettent une meilleure compré-
hension des changements hydrologiques et cli-
matiques. Un peu familièrement, je dirais que le 
"local" peut et doit s'intégrer dans des phénomè-
nes plus globaux. Les naturalistes ont un rôle im-
portant à jouer en inventoriant les faunes. 

   L'ouvrage d'Émile Moreau sur les Poissons 
est paru en 1892. Il reste un ouvrage de base, 
grâce à ses clés de détermination. Plusieurs nou-
velles espèces de Poissons ont été décrites ou re-
décrites par ce chercheur comme par exemple le 
Céteau, de la famille des Soles, des côtes de 
Charente et de Vendée : Dicologlossa cuneata 
Moreau, 1881. 
   Rémy Perrier était un zoologiste qui a publié 
des faunes de tous les groupes zoologiques de 
France. Ces ouvrages, réédités au moins jusqu'en 
1974, restent encore utilisables à condition de 
bien connaître les changements de la terminolo-
gie taxonomique. Le fascicule 9 de la Faune de 
France (fig. 3) a sûrement aidé Edmond Boc-
quier à la détermination de ses mollusques. 
  
 Sa curiosité pour l'océan le conduit à s'inté-
resser aux courants marins. En cette fin du XIXe 
siècle, entre 1870 et 1900, la biologie marine et 
l'océanographie [GLÉMAREC, 2007] prennent un 
essor considérable avec les grandes expéditions 
comme celles du Challenger, de l'Albatros, du 
Travailleur, du Talisman, etc. À cette période, 
Albert Ier de Monaco va durant trente années 
parcourir l'Atlantique nord du Spitzberg aux îles 
du Cap-Vert en passant par les Açores. Edmond 
Bocquier qui est alors membre de la société 
d'océanographie du golfe de Gascogne se tient 
au fait des publications de ces campagnes scien-
tifiques. Par l'intermédiaire du docteur Richard, 
directeur du Musée océanographique de Mona-
co, E. Bocquier entre en correspondance avec 
Albert  Ier.  Le  29  avril  1902,  il  lui  adresse  
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Fig. 1 – Cartes des masses d'eau de surface en Atlantique :  
extension maximale des eaux chaudes en grisé ("transgression") à gauche opposée à 

sa réduction maximale ("régression ") à droite [LE DANOIS, 1939, fig. 22, p. 155 et fig. 21, p. 153] 

Fig. 2 – Carte des grands courants marins 
de l'Atlantique [LE DANOIS, 1939, fig. 29, p.179] 
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Fig. 3 – La faune de Rémy Perrier sur les Mollusques 
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Fig. 4 – Première page de la lettre qu'Edmond Bocquier a adressée au prince Albert 1er de Monaco 
concernant les courants marins près des côtes vendéennes (collection M. Sales) 
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Fig. 5 – Lettre de S. A. S. le prince Albert 1er de Monaco en réponse au courrier d'Edmond Bocquier 
(archives départementales de la Vendée, cote 59 J 38) 



un texte de dix-sept pages intitulé Lettre à S. A. 
S. le Prince Albert Ier de Monaco sur Les Cou-
rants des Côtes Vendéennes (fig. 4). Edmond ré-
dige ce travail grâce aux relations fréquentes 
qu'il entretient avec les marins vendéens, aux 
conversations tenues avec les pêcheurs de l'île 
d'Yeu mais aussi grâce à ses observations lors de 
ses voyages en mer. Les données hydrographi-
ques de Beautemps-Beaupré (1820-1821) et de 
BOUQUET DE LA GRYE [1873] y sont reprises. 
Ces ingénieurs du service hydrographique de la 
Marine furent à l'origine de cartes des fonds ma-
rins et des courants. L'étude des courants marins 
rédigée par E. Bocquier a également un aspect 
populaire et Edmond ne manque pas de rendre 
hommage aux marins pêcheurs de la région. 
L'enseignant veut montrer que la connaissance 
de la mer vient de ceux qui y travaillent tous les 
jours et que les écoles sont ouvertes à leurs en-
fants. C'est l'une des grandes idées du moment 
avec le développement de l'instruction pour tous. 
Le prince Albert Ier de Monaco remercie Ed-
mond pour la richesse et l'actualité de son texte 
(fig. 5). Cette lettre manuscrite, avec de légères 
modifications de son titre et de son texte, sera 
publiée l'année même dans le bulletin de la so-
ciété de géographie commerciale de Bordeaux, 
dans le journal Le Phare de l'Ouest et sous for-
me de brochure de la société d'océanographie du 
golfe de Gascogne sous le titre Les Courants 
Marins des Côtes Poitevines, dans le journal Le 
Phare de la Loire et en brochure sous l'intitulé 
Les Courants Marins des Côtes de la Vendée & 
de la Loire-Inférieure. À la même époque, Ed-
mond Bocquier cosigne un article avec H. Duta-
te intitulé Le Pays Cettois et les courants médi-
terranéens. Étude populaire, ce travail sera pu-
blié sous forme de brochure diffusée par le Jour-
nal Commercial et Maritime de Cette. 
              
 Ouvrages de la bibliothèque d'Edmond Boc-
quier cités dans le texte :  
 
LE DANOIS E., 1939. – L'Atlantique. Histoire et 

vie d'un océan. Collection Sciences d'au-
jourd'hui, édit. Albin Michel, Paris, 291 p. 

MOREAU E., 1892. – Manuel d'Ichthyologie 
française. Édit. Masson, Paris, 650 p.  

PERRIER R., 1930. –  Bryozoaires, Brachiopodes, 
Mollusques, Protocordés (Amphioxus, Tuni-
ciers). La Faune de la France en tableaux 
synoptiques illustrés, fasc. 9, édit. Delagra-
ve, Paris, 172 p. 
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